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8.000 signatures ont été collectées pour cesser la chasse aux renards. De quoi frapper à 
la porte du ministre de l’Environnement. Lucien Lux. 
 
« On ne tire pas sur un animal qui est quasiment un symbole national et qui a été taillé dans la 
pierre sur une fontaine du Knuedler » lance René Clesse qui fait allusion à l’œuvre de Michel 
Rodange et à son fameux Renert entré par la grande porte dans la littérature luxembourgeoise. 
 
Ce discours s’adresse au ministre de l’Environnement, Lucien Lux, qui recevait, hier après-midi, le 
porte-parole de Den neie Feierkrop, en même temps qu’Anny Eck, la bouillonnante présidente de 
l’ALPA (Association luxembourgeoise pour la protection des animaux) ainsi qu’Yvette Wirth 
représentant le Vogelschutz-Komitee. 
 
Venus avec, sous le bras, trois volumuneux dossiers remplis de références scientifiques dont les 
sources sont bien précisées, ils vont expliquer à Lucien Lux que la chasse au renard est une 
véritable hérésie. 
 

 
 

d. g. à. d : Yvette Wirth, René Clesse, Anny Eck et le ministre Lucien Lux 
 

Et ils ne sont pas les seuls à partager cette opinion. Lancée au début du mois d’avril et se 
poursuivant jusqu’à la mi-juin, une pétition contre la chasse au renard a recueilli pas moins de 
8.000 signatures. 
 
Face à un ministre qui se dit ouvert d’esprit, objectif et sans à priori pour ou contre la chasse, ils 
expliquent que c’est bien à tort que le renard est accusé de tous les maux possibles. Il a même 
pour atout d’être un grand mangeur de souris (jusque 10.000 par an et par renard) tout en faisant 
un ménage appréciable dans la forêt qu’il débarrasse des animaux malades ou de certains insectes 
peu désirables.  
 
Que le renard soit un vecteur de la rage est, à les croire, une image complètement fausse depuis 
que la vaccination a été généralisée. 
 
Il serait encore exagéré de prétendre que le renard décime les colonies de lièvres ou s’attaque aux 
agneaux. 
 
Prudent, le ministre s’est bien gardé de donner une réponse. Il a encore précisé que c’était la 
première fois que lui était remise une pétition de ce genre et qu’elle ferait l’objet d’une attention 
particulière. 



 
Ce genre de réponse, Lucien Lux l’a déjà certainement entendu à maintes reprises. Il n’a pas caché 
que « dans une autre vie, à un autre moment, il avait eu des coups de cœur et que lui aussi partait 
à la collecte de signatures. 
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